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plus coiorô et plus gros ici qu'il no l'est eu Anglelene. L'aibi-e

est «vaud, fort, d'une eroissauce rapide, et s' épaud en une large

tètci" un peu atfaissée par le poids des Lr.its. Produit de bonne

heuxo, rapporte chaque année, s'épuisant à la production, ce qui

abrège ron existence. Fruit : gros, quelquefois très gros, et sans

dégénérescence, même aux années de sa plus grande production
;

parvenu à sa taille normale il prend une forme ronde-conique ,

s'il arrive à une plus forte taille il devient oblong conique. Cou-

leur : vert, jaunâtre, en partie lavé de rouge foncé et légèrement

marbré : Calice, profond et évasé. Chair, jaune, ferme, juteuse,

sous acide : Saison : du 10 sople:i^bro à décembre. Usage. Cuisine

et marché.

McGaEcon's BAKiNO.-Planl cultivé pour la première fois, il y

a plus de quarante ans, par feu John McGregor, sur sa propriété de

Summer HUl, sur le chemin de la Côte des Neiges- C'est an arbre

d'une grande vigueur et qui déploie une large tète, rapportant de

bonne heure mais ^ssez faiblement, chaque année.

Fpijit —De taille moveune-uniforme, aplati, épiderme uni et

de couleur jaune verdâtre. Chair. Blanche, croquante, dure,

juteuse, acide, mais très vendable sur les marchés. Saison, du

25 août au 30 septembre.

Sainï-Laurent.-Nous devons à M. Guil])ault l'histoire assez

étrange que nous reproduisons de ce fruit bien connu. Feu

Samuel Gerrard, qui demeurait dans la rue Saint-Sulpice, vers

l'année 1815, sur une propriété r.,aintenant occupée par 1 église

pa*roissiale de Notre Dame avait jeté des pommes pourries sur un

las de fumier. Ce fumier fut transporté comme engrais dans le

jardin de feu Henry Shrouder, sur un terrain appartenant aujou r-

d'huiàM John Molson, au coin des rues Sherbrooke et Saint-

Laurent. De cette semence surgirent un grand nombre de pousses

au nombre desquelles se trouva la SainUaurenL Le premier

arbre de cette variété existe encore et a donné, l'année dernière

,leux ou trois minots de récolte. Le tronc mesure emnron vingt

pouces de diamètre, mais il ne lui reste plus qu'une petite braii-

i-lie. Ce vétéran de nos arbres à fruits, a du rapporter des IBvH,

vu (uie des bourgeons en furent détachés en 1820 par M. William

Lu.m, sous le nom de Iloy's HocdUng, M. Hogg étant probablement

alors jardinier en cet endroit. Arbre vigoureux <-» de longue du

rée, ii prend un grand développement, et partant, on ne doit pas

le planter à des distances rapprochées. Il produit assez tard, mais

tous les ans, une récolte moyenne. Chose étrange! en certam cas,


